
Depuis le mois d'octobre, les enseignant-e-s se sont fortement mobilisé-e-s à de nombreuses 
reprises. Une dizaine de journées de grève, de nombreuses actions (nuit des bahuts, rétention 
de notes, démission de la fonction de PP...), une manifestation nationale à Paris ont eu lieu.

ILS/ELLES ONT REVENDIQUÉ :

le retrait de la réforme du lycée et du baccalauréat ;
la fin de la caporalisation de la profession ;
l'abrogation de la sélection à l'université ;
une forte revalorisation salariale ;
des postes et des moyens à la hauteur des besoins ;
le retrait du projet de loi Fonction Publique et le maintien de paritarisme.

Malgré ces mobilisations fortes,
le gouvernement reste SOURD à leurs revendications.

Devant la gravité de la situation, le SNES-FSU a informé le ministre qu'il serait obligé d'appeler
à une grève le premier jour des examens, si aucune négociation ne démarrait.
À nouveau, le ministre Blanquer ne nous a pas répondu.

EN CONSÉQUENCE, LE SNES-FSU CRÉTEIL :

appelle les personnels à se réunir en assemblée générale ou en heure d'information 
syndicale, et à débattre de la situation et des actions à mettre en œuvre pour gagner ;
appelle, au sein d'une large intersyndicale nationale, les personnels à se mettre en grève le
17 juin, premier jour des épreuves du baccalauréat ;
à mettre d'ores et déjà en débat la grève pour le 27 juin, premier jour des épreuves du DNB.

chaque collègue de collège, lycée ou 1er degré À SE RASSEMBLER
devant les lycées pour médiatiser l'action et À SE RÉUNIR en AG

locale dans la soirée pour discuter des suites de l'action.


